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T R O I S I È M E P A R T I R 

« — H n'y a dans ce dossifcr que des 
eajomrries honteuses, ridicules, et M* 
Ëbaunier s'est rendu cempKce d'uoe im-rure tadiRne, ignoble I... Mène-moi à 

je le provaquerai, je le souffieteiai. 
je l'oMiajani à proclamer publiquement la 
jrérvt*), à anéantir de ses propres mains ce 
tissu de faussetés abominables!... et s'il 
refuse!.. . je le tuerai! oui ! je letm-rai»... 
Mais je ne douterai pas de Suzanne, de sa 
*ertu, de son amour!... 
*'^-Tu l'aimes, ami, reprit Moriu avec 

«ne tristesse croissant», et Je crois bien 
| qu'elle t'a loiirtemps aimé An surplus, je 
1 ai vue prés de toi, j'ai admiré son regard 
clair, 3a grâce décente, sa tendresse 
pour toi qui éclatait dans toutes ses jpa-

,,rôles et dans toutes ses actions... Ton 
'incrédulité est donc bien naturelle, puis
que mai-même, malgré ce que j'ai vu, j'ai 
peine à croire à l'évidence. Je souffre a 
enfoncer ainsi le poignard, à le retourner 
dans la blessure de ton pauvre cosur... Ce
pendant, il le faut !... II faut que tu saches 
tout par moi... Gela vaut mieux ainsi, 
car si je ne te disais pas tout cela au

jourd'hui, tu l'apprendrais demain par 
'ta rumeur publique... fit il vaut mieux 
qae je sois là peur ta consoler, te plain
dre, te calmer si je puis. Ecoute, Gérard, 

4a comtesse, se doutant de l'infidélité de 
son mari, le faisait surveiller depuis 
quelque temps. Des témoins apostés par 

l'M» ont aperçu ta femme allant à des 
rendez-vous convenus avec le comte. On 
sait où avaient lieu ces rendez-vous, et, 
d'après les déclarations des témoins, jn 
en a les dates, du moins les dates de trois 
d'entre eux. 

liéraM eut uu sourire d'eapéraJMM et de 
défi. 

— Qu'on me les donne, ces dates, s'é-
ciia-t-il. (>t il sera facile de prouver' que, ! 
à l'heure où l'on prétend oue Suzaune 
Mail aux bras du comte, elle "était au cen-
traire avec moi comme toujours, car tu • 
sais si j . . !a quitte rarement,' à moins ce-
pendant qu'ell» n'ait poussé l'impudence ' 
jusqu'à le voir en plein jour, car c'est te . 
jour seul'-mont quo j * vis loin d'elle pen- f 

tfant quelque* lieures, retenu au dehors 
par mes affaires. 

— G» n'est paalejourqu'ils se vovaient 
mais le soir. 

— Le soir, je te h) répète, je ne quitte. 
jamais Suaanne, à moins que... 

— A moins que»... achève!. . . 
— A moins que je ne sois convoqué k 

une reunion extraordinaire de mon con
seil d'administration. 11 arrive en effet 
parfois que, sur la demande d'un collè
gue, ces réunions aient lieu le soir, mais 
il me sera encore plus facile de confondre 
les imposteurs... car je conserve les dates 
de ces réunions; elles sont écrites sur 
mon carnet... ee carnet, je l'ai sur moi...; 
et tu vas voir... -

— Ces dates I... vite !... dit Moriu avec 
anxiété. 

Gérard ouvrit son carnet d'un geste fé
brile, et d'un ton victorieux : 

— Les voici : depuis trois mois, je n'ai 
passé que trois soirées loin de Suzanne... 
le 18 août, le 27 du même mois et le u 
.septembre ! 

Morin jeta les yeux sur un papier qu'il 
tenait à la main et, tressaillant : 

— Le 18 août, le 27 août, le 11 septem
bre !... ce sont justement des dates rele
vées par les témoins, toi dates j e u ui 
pris copie... I.e 11 septembre, c'est le jour 
où la constatation légale de l'adultère a 
été faite. 

— Mais c'est à devenir (ou ! 4ft Girard 
avec un gémissement. 

U passa la main sur sou front, .fît un 
lour sur lui-même et serait touih» raide 

ai Morin ne s'était précipité pour le re
tenir. 
> — Gérard !... je t'en prie ! fit l'avocat en 

1 aidant à s'asseoir dans un fauteuil où il 
demeura quelques inslants inerte, comme 
foudroyé. 
p Le uàaaneureux taisait peine à voir, les 
yeu* injectés de sang, la poitrine n a t 
tante, seeouée par des sangiotsqui rétran-
glaieirt. tandis que ses paupières rouges 
demeuraient sèches. 

Un rictus terrible contractait ses traits 
et. dans I es instants où il cessait de suf
foquer, un rire l'agitait, rite nerveux, in
sensé,, effroyable... 

Morin crut à une attaque de folie. 
— Du secours! appela-t-H. du sec... 
Mais Gérard, se levant brusquement, 

l'Interrompit : 
— Non, n'appelle pas! . . . ,fe ne veux 

pas qu'on me voie dans cet état dont j'ai 
uonte... 

>< J'aurai la force de surmonter ma naf*, 
ma douleur !... Et, tu le vois, je suis 
déjà plus maître de moi. puisque je peux 
amer... et que,fe peux même pleurer!... 

11 cacha sa ligure inondée de bmnea 
lans la poitrine de son ami qui lui tendait 
les bras, saisi, lui aussi, d'une émotion 
immense. 

— Pleure, mon vieux! dit Morin as 
entant lui-même les veux ktfmides, 

.siteure. ça te fera du breji. 
Géurd se redress*. 

Merci de ion dévouement. Je (•> 
iaiesf. Il f*ul «jue ,jf la voj'. que je la 
«mletide avant de U. rhassw comme elle 
p mente. 

— Je ne te quitte pas, il faudrait que 
je fusse fou pour te permettre de t'en al
ler seul en ce moment. 

Je t'accompagne. 
— Chez moi ? 
— Oui. 
— Devant eMe ? 
— Devant elle. 
— Ht devant elle (u répéteras ce que tu 

viens de me dire t 
— Je le répéterai si tu l'exiges. 

. — Viens doue, (il Gérard en l'entraî
nant. 

Suzanne attendait avec une impatience 
fébrile le retour de sou mari, 

Le-télégramme de Morin, qu'elle avait 
lu. ainsi que nous l'avons dit, était resté 
pour eHe incompréhensible. 

Ktait-il possifile que Morin. qui la con
naissait, cttt ajoute foi à la calomnie» 
Qu'il se frit rangé parmi ses accusateurs 
et que, de bonne foi, cet honnête homme 
eût appelé Gérard pour l'exciter contre 
elle? 

Non. Cela, elle ne pouvait pas le croire. 
L'hypothèse la piusvraiaembMMe était 

que. renseigné par le journal, Moriu 
avait, dans son aieetion pour sou mari, 
désiré le voir seul afin de se concerter 
avec lui au sujet des mesures à prendre 
pour essayer d'étouffer te scandale nais
sant. 

Cependant, la forme uiême du télé
gramme de l'avocat était Mita pour aug
menter les inquiétudes de la jeune femme, 
celle forme sèche où elle remarquait 
I'OMMÎ de toute parafe d'intérêt, de syesj-i 
palltie. de courtoisie même à son adresse. 

Huis l'attitude de Gérard, on partant, 
avait été si singulière, qu'eu pensant à seav 
sourcils fronces, à la dureté de son re
gard, à la brièveté de son adieu sans bai
ser, elle avait peur qu'il ne fût trop facile) 
de l'ameiior à changer ses premiers soup
çons déjà injurieux en une certitude plue 
outrageante encore. 

l'.t alors, Suzanne, qui était tare à bon 
droit puisqu'elle se savait innocente, se 
dirait que tout serait liui entre elle at 
lui. 

Jamais elle ne lui pardonnerait d'avoir 
douté d'elle. 

Et c'en serait fait de leur amour, de 
leur bonlieur ! 

Cependant peu à peu le sentiment légi
time de révolte qui grondait dans soa 

i âme s'apaisait pour faire place à un au> 
j tre sentiment plus doux el plus en ras* 
j porl avec sou adorable nature, toute de 
! bonté et de tendre>se. 

Si elle souffrait, lie devait il pas souft 
frir cruellement, lui aussi F 

Insensiblement. Suzanne oublia sapre» 
• pre douleur pour ne songer qu'à celle dé 
I son mari. 
I D'ailleurs, il était impossible qu'il n« 

revînt pas dajis des idées plu? câline.^ 
plus raisonnables. 

Avec Maria, il avait dû déjà remontes, 
à la source du mal. et, sans doute, à cette 
heure, la calomnie était confondue, erras! 
sée ! . . . 

« suivre/. 
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CADEAU 
Timbre caoaUihouc daaa 

• o s boita de poché e a e r é o 
avee lo u o a et 1a p i é u e m . 
a^eo ; a r s c le aum et l'attrewa 
0,75 Ko Toi f i i o c o contre t im
bre oa mandt t , Maae Paria, 
fi, rue d M P i q a e a . Mlort(L)eui 
MrreeJ Pxi .»trectua«.deaia»ee 

mÊL* 
ASTHMATIQUES 

Oppressés 11 Calarrheux 
|iu avez employé lao-i léiultat* 
âerirui uua leiremédea ronnua, 
Bajayez donc la ligueur 

AîSTI-ASTHSt 
• tr. êm • • • • • • • « • ! • • • 

*e>H*oa le» r h a r w e r i r * . 

Eatfar lo nom daa dépositaire* : 
Maitoa. pharmacien A R"e. 
(âoaaaao| ; 

l'aqûit, pharaoaciao, Mouiiouil-
aur-ner < Pae-da-Calai»). 
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Héniorrlioïtles 
8e r on radicale «i garant ie en l O 
i o u r j , p»" M fërtm f. f.ERRETH. 
3 Fr la boite . 

mm, DCMATISB 
Soula^esoeol immédiat «t gurrisan 

raoidr par (M Pi lu les é n e r g i q u e ! du 
• a l Cerreth, 6 Fr. la botte 

Dépôt fixerai i F GSftRRTH, 
pharmacien, ti, me du Chim itf<l* 
Fer, Roitbat.t\ depositai** des 
proéuili du docteur B" •>>/•««>.'• 
Londres, etntre tes ma tarte* 
écrites. 

•••e>e>e>e>oe>o>^04> o i, 

FIDIBUS ,!=-r- O Z I L fe 
icônes à faire trtler) 

boite de * • : I F r . 

(poatlrc 
la boita 

«ujltr) 
fr. 7 » 
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Infailli t» pair détrairt 

—JTBS. P U 0 H M W 8 , COU-1 
S i m i , P U N A I S E S , BULT~ 
T E S , e tc . 

Infaii 
Miras . 
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pat eom,iÈtiêtréj 60' 
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Rue Ingres 
€0>STRlCf!0v IH>E CflAINSfl PAVÉE 

ADJUDJ CATION 
L e d e v i s s ' é l è v e à l a s o m m e d e 3 9 , 0 0 0 F r . 
Y c o m p r i s c e l l e d e 2 4 5 e fr 7 5 

p o u r d é p e n s e s i m p r é v u e s . 
C a u t i o n n e m e n t à v e r s e r . . . 1 , 3 0 0 Fr. 

La Ma.ro de la vilia da Roubaix donna an» que 1e MARDI 
12 AVRIL 1898, à or,zo her.rea du matin, dans l'une dos 
laliei de l'Hôtel-de-Nille, il sera prjeede à l'adjudicttion uu 
ab.is sans fraction de fra_c et aur coumiuiona cachetée», de 
a construction d'un i Cb aisée parée, rue Ingres, conformé

ment, au projet adopté par le Conseil municipal, dans *a séance 
.lu 3 Décembre 1897 et approuvé par M 
1 i Ma a •"> a ni 

LA GUÉRISON i 
titme J 
flnenzi *% 
•perialilé • 
' a réalisé 4) 

des itiiniMs, Broaeii:», Aithme J 
Miui at gorgt, Phtisie. Influenzi -

a>sl plui rien si Isa rsr.nait 1 
qui convint à eea niaiadiei. Li 
ua iuirneme progrès eo nous dotant Soi 

Globules de la Croix Blanche • 

f .M nipencur» > tantM les pa 31 Iles et r,à(-s et dont INE B01TL SLFl'ir 4% 
r'artqu'on prend la maladie ru début, l.mployr.2 ce produit sérieux et X 
' * ' « et vous nen Toudre? plu, d'autre t'sare f.c.l, et aîroable • 

|»oS OOO ruensons eeasMsaeti e:i uu su. Kecoromande par le- do i-ur-, + 

^aVsijpè* B«-nrratI f s h s t r r u s t e i o A . T H É L I E K , H i . e « t r •> 
O |a*BM dr-ta.ais; q> 
• Enro i FRANCO contre valeur en t i m b r e s p o ; t - , • 
j Pr ix : La boita d'essai fr. i . t * ; la f raude boite fr. » • 
m Usas les localité* ci-dessus, s'adresser aux phsi . iucij- «Wirne* : • 
A Roukai\ : Phsruiscie Ceuvrcir : Tourroioa, Pbinmcie Bruueau ; a> 
ZC.rmix, Phsrmace Baasssaea : Denain. Pharmacie rVilte ; Hauboiirdin. Pfcar- X 
J m a œ Cïruj'eUe i Litvin, Pharmacie Maniai ; Bras». Phsrroaor Flament • 
• «, nin-Lielard. Prmrmauie Uaklio : Maubeufe. Pbarwse.' llusn, Sea» • 
f,.-Bois, Pl.arssswic Mouflet Haulnont. Pharmacie Blaisiaor. + 

g>»e>a>e>»»»e)e>o>^o>o>o>«»e>«>e>e>e>e>a>e>e>e>e)B 
le Préfet du Sord, le 

^aW W W pour Hommet et Jeunes G. n 
POUR DAMES 9 TR. 50, ACIER POUR HC 

Bnroi 4u Cstate-U- ilti: tr- if-sluit '**> c i- •> id 
f »J1rOM FBâflCMSE DES 0U¥eiE«S H0»l.™Er': V B 
) iftr^ci.oi • :». rue Sam*>Aii|oitie •'•••••\ ,r,_.\ 

HOOVBAtrree 
Nous prions les prr^onnes 

qui n'auraient pas encore 
re^u notre Caialogue illus-
«ré.s a a i e V M f f k É t é . , 
S'en faire liHe'ilïknd* à 

IMIDIJBJèWïf.H'Pirio 
L'enTOiicur en sera fait 

»" = <;it6t(|ra*f«trt *r''n'"e> 

aUJUMsatJ»JsJ^aatUaat>atatata»ar» 

mr A V I S 
La journal VEgaliti Je flouiai.c 

Tounomg a l 'avaatafe de préve 
nir le public que par suite de 
l'a^'andiaseiiip..! des ate l iers de 
1 I saa i - r l s saer l e t O a a n r l é r o t,\ 
d e r iueUl iauo i i de nouvel les 
ana- j ines p c . f tc t ieuuées , l es 
torniuauiles d .ntpression de toute 
nat jra qui lui seront coufiéaM 

Seront cxétUié 'S avec la plus 
f r a a d e cé l i -n t - et avee tous laa 
Soins désirables aux prix les p ia f 
» .antaa;eux. 
*^**avaat»y anants » » a » • M 

A LA FUABIAGfE 1V0UVELLE 
51 , Rue de Béthune, LILLE 

OÙ tous les médicaments sont vendus meilleur marché que dans 
n'importe quelle Maison on trouve les 

IFS CiOIF, 
•a Cresson, Salsepareille et Raifort 

pots* la guérison de toutes les maladies de la peau et de tous les vices du sang 

Alice», Dartres, M m Mm, b m , Glanas., Croûtes de lait, etc. 
Le Meilleur de tous les Dépuratifs. - Le moins cher - Le plus naturel 
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I aflajbeter, tft.To» 

l'iMtmjmmmhi 
|eti »• saat laa œouJ>ios loa pi 
sjpiadka et lasl meillaur maroè 
|24 WE I . U'Àlsi,, R-IMI 

aTen Sp'tehx vumtus. 

wmm 
« V I C E 9 > i 8 A N Q 
Ouérlean star sa Trsttomont 

e>s 00CTEUR8 STAES et LOtsEaV 

ImmwiivozfL ' 
.' U Flaoo«_4 fr. 6e K;j 

Ce via, de «oui très agresale, à^i 
bsse de eiande, fer. qulaspnna, ?! ! 

lanx, «le. est le tonique le |>!sa ^ i 
'•aMcàaua connu. 11 aoerett 

latntion (t la force de l'orf-aaie 
laas tous s » éléments, et sorts 
i pr oportions bien pondérées. Oa,' 
oa, il est de toua les sacdicaaoi 
: ce «tort , da beaucoup 

MEILLKDFt MAHCItat. 
NE CONSTIPE PAS êssunets 
RUE ESatlERMOISE 

(Xr p»s confondit) 
M I X B 

6» 

LE GAZ A LA PORTÉE DE TOUS 
C'est aria heureuse innovalion dans l'économie domes

tique qae le -compteur permettant de payer son gaz à 
mesure des besoins, et moyennant une légère suréléva
tion de prix, de jouir de la gratuité de l'installation. 

Poar assurer le parfait fonctionnement de ce comp
teur il sufiit : !• de mettre la clef de la boite du méca 
marne dans la position indiquée pour recevoir une pièce 
de 0,10 c. française stuts défaut, (cette pièce doit entrer 
sans effort ; 2* de tourner la clef pour faire tomber la 
pièce dans la caisse ; !!• de répéter citle opération chaque 
lois que l'on veut mettre uns pièce ; 4' de no jamais 
mettre plus de 9 pièces ceafécutiv».m«nt c'ert-i-dire de 
ne pas dépasser te chiffre neuf du cadràuTi des sous, A ci 
moment un petit volel se ferme. 

] CONSUL TATierVS GRATIII r> 

i » 

"1 
OU DOCTEUR MERLIER 

Toes» loa Jossra d« ( a < k al ds ? à » N 
i l s . Rue JJ -^an.JiS - E0CI11I 

BON 
f. Rue du Vieux-Marclté-aux-Moutoiis, 4, LILLE 

VENTE T~CREP1T 
Confections pour Hommes Femmes et Enfants 

VÊTEMENTS SUR MESURE 

(,'liausstire.s, Laii.infea. Soier ies , Toile*. l'Iiapelie-rie, 
Roiieiuierie , Mode*. Bonneter ie . Literie , Hor loger ie . 
Bijouterie , P o é t e i i e . Artic les de Ménage . Mobili->is en 

tous genre? , Meubles J e l u i » . 

PREMIÈRE "COMMUNION 
Es» »ri-asssst t 

le Mtrcu»ndi-ei 4 fr par C fr. psr 
et on paie * semaine *•' mots 

> 2 » 10 » 
» 3 > 15 s 
• 4 » 20 » 

l e s FONCTIONNAIRES, agent* d c s P o i d s et Telegraphes.des 
ontribulion* tnsiituleurs, Ueodannes , Douaniers, Emplo ies . 
5S Chemins do rar .Hc. sent di»pen«és d j pfemier versentem. 

iii.^ (.oNornoNs speoAi-s» I .EIR SO.M AI I ORDHKSJ 
I f sslaarita d e Vessie : 

S'adresser i i ROI'BAIX, rue du Calsém. ld-t 
i'l'OL'RcoiN't:,!ne de canrï, H. 

• e ( P.OIX, i-ue Kléii" . m! 

5 
10 
15 
20 

> 
» 
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50 
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200 

T F « - e V I T E J Y I E a S r r 

N O U V E A U e n F R A -
30 ans de sueoés en Angtejer^a et a i » Colonies 

'jl'fcP.iÊO.V CERTAINE en qualiuo» p m n sans rien 
ch Dr;- r ii sas h,b t daa de» : 

Maladies c o n t t j i e u s a s des A V î t e s du saag — Syphi l t -
V o i e s u n a a i r e s — Ecbau' - J Chancres — Ciuirea 
fessants — Bleanorrhagi» • Dartres e t toutes l es 
— Ecou lements d e t o u t e J maladies de la P e s u 
nature che2 i ' t o a m e at la é par 
fejQga, par les Capsules I l'EUizir Résebérateur 
TerTi» et l ' iujet i ion J du Saog du Docteur BEXDERS. auciea médecin-mijor 

, de l'Armée ao'è ëis». 

R j uâ iua. -ti^RJ^ d i t . 1 A vrue du .C!iemtn-de;Ker : l'ourcataf-, 
V «JrtsWl'viU.E ; Wartre-lo. BONCKAl iRi : Mou%eaU.\, 
MOVlAlCNE 

SE «EFtCft 

t u minitôss BOUILLON CIBILS 

GLACIÈRE 
OES CHATEAUX et des CAMPAGNES 

•XOjjr. à 8 kilos Glace parfaits sorbets en 10 min. 
. SCHALLER, 89S, r. St-Iiouoré. PARIS (fressertnlrsi»») 

GUÉRISON ASSURÉE 
d e toutes l es 

\WUpm SLCnETES. RECENTES OU INVÉTÉRÉES] 
part ie traitement spécial du D' O, DEUX 

i S'adreïoer a la 

Pharmacie du Trichon 
PUCE 81 rftlCHM, A EODIàlX 

Produits spéciaux pour les nialud.es de la peau :, 
dartres, eczémas . Herpès, etc. 

Poctqral sul. ruro-bslsamique DEUX, pour la 
| prompte guérison dds rhumes, broo«tiites aiguë? et j 
chro liqu'es, enroueuients, lar>nblte.-e. tomes afTec-j 

] l ions des organes respiratoires. 
Pilules antinévt-algiques. 
Huile» de foie) de morue vierge, la plus pure et I 

| la plus agréable. 
Ixéeatisa M&aée de tentes les ordonnances médicales. 

PRIX MODÉRÉS 

HéeU.jUa «'•«• • I asaatoattaesi « H r a l * * * * * • aPftria • • » « 

flfilïln¥ÏDF„Î.E 
La fm iBimrlaai* su toi et *a Pas ie-Ca!«is 

I . l î J f ^ R C Ï l t i S I l ï O ^ T i . p r o p r l é t a l t e 

S, Rue iiw Q&U-bomua, 3 

Huile de foie de ISÏcruî le litre 1 . 2 5 
La P H A R M A C I E - I»i O U x .. >. N JU J'*... WAtl «Lraetenieat »e» huiles de Mon*, des lieajt de production 

et ne les ofl.e S sa dieotôl « i ' -'i..r *«-L/Lluuiinieiu analysées, ûusii les garantit-elles sous SON 
CACHET comme éUa» d'une paitté fa tb i i t . 
Le litre, 1.25 — 3 litrev», i.fc- - 6 h ires, b. 75 — 12 litres, 13 fr. — 25 litres, 26 fr. 

Noua RECOMMANDO.KS t u fu i. . i:ti, iiusul tout huili toiê de Morut Blanche, vierge anglaise, d'un goùl 
frais at nullement désagréable. &!*> pcsséJe au plu* in:» d«gri toutes les propriétés actives da lTiuile de foie de 
Morue sans an avoir Ta eareur nauseuaa, ai ra:rcté. Les ps^onnes qui an (oat uiage oa tardent pas A augmenter 
rapidement de poids. — EU» active toutes les séci-itioni, rend las digestions plus facile et ramène le* forces. 
Elle est emplevée avec le plus grand succès dans les nialadieide poitrine, les scrofule», 1» rachitisme, etc., le litre 2 France-

Pour lia personne» qui ne peuvent prendra l'hoils liquide, nous avons des CAPSULES D'HUILE DE FOIE 
DE MORUB facile â avaler, dont vous trouvères le» prii ci-dessous. 

Liqasar d» («BIU-M, 31. \M, le Onces 0.60 

Capsules d» gaudrea, ItaMiu de 2S§ 

ifl bette de ceal 

*1.00 

0.50 

3.25 

I flacon 1-26 

AIISDI eamalireo.3 litres 8,50, oa air» 3 0 0 Huile de Feie de Morue fcloadeambrte, U lit. 1.50 
Huile de f»i» de morse creesolee B 1.75 

a -. » Me» •' ; » t.» 
Csiptales dlluile de foie de ssarue, I» osât, i.15' 

» » créMOtée s t . W,Si«>P ie Tûl *• u !"re 

Capsules da ereasete da hêtre pur > 1 .ï5|Sirop Pectora', 3 (IJCOB 3.J0, 
B thertheathiss • l.tKjf - i— **' 

Livraison i dossitdla jjans LiA» — SxJdition par pjXW colis posUaz, eU, ate. 
btéevtien toitnét et rtfoureue» da» Ord~on,ifc*s de Ml*i»e Docteurs tous I» eunaillanca consttnto du Pharmacito 

Vaselia», la kileg. 2.50 

G'Tceria», le litre S. 60 

Teinture d'isde, 30 p . 0,U, «Ogr. . .. 0.75 

Baume opodeldocb, le flscei 0.85.1» f |2 «. 0.50 

EN FACE LA SORTIE 0£ LA SAflE 

ÔTEL 

Recommandé aux Voyageur* ie Cemmerce 

« i I : I U § < ) \ 

BADICALEI 
d» toutes tes maladies 

DÉCRÈTES OU CONTAGIEUSES) 
le tOTIOîl YÊQÈTALt. Prit du flucot 5 France. 

r rirmljr 
I tnedJcatrs 

Ira» eosBarasa», dent l'efficacité a été recouBue par les eékbriiéc | 
oa les lajections et les capsules eu guéris! set qui supSTiasa les lajecUons et les capsules en guérissant pour 

osjeara les acoukmiuis ancteau oa chroniques et les catarrhes de vessie. 
DeaAt général : Oaquesoe, pharmacien, de 1» classa Dankerque. — I 

gares franco osatre maodsi-posle de 5 francs sans étiquette visible. 
Dépits à Roubaix i Phannacie COUVREUU, 20. rue Neuve. — Phsr-

lacse t a r i X M Crscde-Rua, 16S. Pharmacie OEBLOCO. 17», rue de I 
Bpeale — À Tourcoing, pharmacie D. DSCOOTELAERe:. i, ru» de) 

rt-a-e-Ville. - Phaneacte DaCLaWCB, rue de Itenia, 1*4. - Pha*. f 
l l^eOTClBTBR, rat de liSf. 10" 

* ^ i S H B t ^ T 
• • »" • " •' 
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